
STOLONIFERA ET ALCYONACEA 
Par A. T I X I E R - D U R T V A U L T  

(Sous-Directeur au Laboratoire de Malacologie de Museum de Paris) 

Les rkcoltes de 17ExpCdition de la cc Galathean Clavularia tubaria Wright et Studer, St. 436. 
effectukes entre 1950 et 1952 m'ont permis de dCc- Sarcodictyon pallidurn n. sp., St. 471. 
rire sept esp2ces de Stolonifbres et d'A1cyonaires 
dont six nouvelles et un genre nouveau. Alcyonacea : 

Stolonifera : 

Clavulariidae : 

Clavularia Jexibilis 11. sp., St. 21 7 
Clavularia notanda n. sp., St. 602. 
Clavularia parva n. sp., St. 202. 

Alcyoniidae : 

Heteropolypus insolitus n.gen. n.sp., St. 554. 

Xeniidae : 

Anthelia profunda n. sp., St. 179. 

Ordre des STOLONIFERA Hickson, 1883 

Famille des CEAVULARIIDAE 
Hickson, 1894 

Genre Clavularia de Blainville, 1830 

Clovularia JEexibilis n. sp. 
(Figs. 1-3) 

MatCriel:  
Station 217, canal du Mozambique (14"201S, 
45"09'E), 3390 m de profondeur, le 27-11-1951, 
tempkrature 1.6" C .  - Plusieurs Cchantillons fix& 
sur des portions de grands spicules ptdonculaires 
dYHexactinellides. 

Desc r ip t ion :  
Les stolons de chaque exemplaire recouvrent la 

totalitk du spicule d'Eponge (Fig. 1, a). Les polypes 
sont assez distants les uns des autres. 11s ont des 
tailles diffkrentes et atteignent 13 mm de longueur 
maximum d'anthostble et 1 mm de large (Fig. 1, b). 
Les anthostbles (ant.), strikes longitudinalement, 
renferment une anthocodie courte (Fig. I, c, an.) 
surmoiitte d'un bouquet de huit tentacules (Fig. 1, 
d) ornks de dix paires de petites pinnules latkrales 

Fig. 1. ClavuZariaJexibilis n. sp. a : portion de colonie; b : un 
(pi-) - polype 5 anthocodie rktract6e; c :  extrkmite anthocodiale; 

Les spicules sent nombreux et variCs. les d :  un tentacule; p.: polype; st.: stolon, j.p.: jeune polype; 
stolons sont des ClCments massifs, serrQ, longs de afzt.: anthostB1e; an.: anthocodie; t.: tentacule; pi.: pinnule. 



0,25 B 0,33 mm ornCs de gros tubercules proCmi- 
nents (Fig. 2, a, b, c, d, i, o) mClCs B des Cltments 
plus minces et plus courts (0,l ii 0,2 mm) (Fig. 2, e, 
f, g, h, j, k, 1, m, 11). La paroi des anthostkles ren- 
ferme de gros spicules trks verruqueux a contours 
irrCguliers (Fig. 3, b, c, m, r) longs de 0,4 B 0,5 mm, 
ainsi que des bgtonnets tpineux beaucoup plus 
courts (0,l B 2 mm) (Fig. 3, a, d, k, n). Les antho- 
codies sont armCes de huit rangCes de petits b b  
tonnets Iisses ne dipassant pas 0,l mm (Fig. 3, h, 
i, j, 1) et les tentacules posskdent une rangte mCdiane 
de petits spicules disposCs transversalement, longs 
de 0,08 B 0,15 mm (Fig 3, e, g, o, p, q). 

Les colonies ont une teinte blanc jauniitre. 

Rappor ts  et  diffkrences: 
Cette espkce se rapproche de quelques espkces de 

Clavulavia: C. cylindrica Wright et Studer, C. tubavia 
Wright et Studer et C. elongata Wright et Studer 
par la taille de ses polypes, mais elle s'en distingue 
facilement par la forme trks particulibre de ses 
spicules. 

Fig. 3 : Spicules de Clavularia flexibilis 11. sp. a,  b, c, d, k, m, 
n, r : spicules des anthost61es; h, i, j, l :  spicules des anthocodies; 

1, g, o, p, q: spicules des tentacules. (x 165). 

Clavula~ia notanda n. sp. 
(Figs. 4-6) 

MatCriel: 
Station 602, Mer de Tasmanie (43 "58'S, 165 "24'E) 
4510 m de profondeur, le 16-1-1952, tempkrature 
1.1" C .  - Un tchantillon fix6 sur deux grands 
spicules pCdonculaires d'Hexactinellide. 

Fig. 2. Spicules des stolons de Clavulariaflexibilis n. sp. (x 165). 

Description:  
Une colonie (Fig. 4, a) longue de 9 inm, composCe 

de deux Cpais stolons basaux (st.) recouvrant entik- 
rement un spicule d'Eponge d'oh s'tlbvent des po- 
lypes peu Cloignts les uns des autres (p.) prCsentant 
chacun une anthosthle (ant.) longue de 2 mm sur- 
montCe d'une anthocodie (an.) atteignant 1,5 mm 
de longueur, pourvue de tentacules (t.) gr&les longs 
de 1,8 mm, munis lattralement de quatre paires de 
pinnules (Fig. 1, c, pi.). 

Blancs les spicules sont tous de meme type. Dans 
les stolons sont des aiguilles (Fig. 5) irrCgulikrement 



Fig. 4. Clavularia notanda n. sp. a :  portion de colonie; b: un 
polype; c: un tentacule; p.: polype; st.: stolon; t.: tentacule; 

an.: anthocodie; ant.: anthost8le; pi.: pinnule. 

Fig. 5. Spicules des stolons de Clavularia notanda n. sp. (x 165). 

riparties, peu verruqueuses longues de 0,12 a 0,33 
mm, 2 extrCmitCs plus ou moins pointues. Les 
anthostbles renferment des sclkrites A peu prbs 
semblables aux prtctdents, difftremment orientis, 
longs de 0,18 0,3 mm (Fig. 6, a, h, k, 1). Ees antho- 
eodies montrent huit chevrons de sclirites longs de 
0,35 a 0,47 mm, droits ou courbes, plus ou moins 
Cpineux (Fig. 6, b, c, d, e, f). Enfin Ies tentacules 
possbdent quelques petits biitonnets ornis de ver- 
rues simples (Fig. 6, g, i, j, m, n, o) longs de 0,l a 
0,12 mm. 

La colonie est de teinte gtntrale blanc grisiitre. 

R a p p o r t s  e t  d i f f i rences :  
Cette espkce se rapproche de C. chuni Kiikenthal 

et de C. marioni von Koch par sa forme coloniale 
relativement massive et s'en Cloigne par ailleurs par 
ses spicules et ses polypes. 



Clavulavia pavva n. sp. 
(Figs. 7-8) 

M a t t r i e l :  
Station 202, large de Natal (25"20fS, 35"17'E), 
590 m de profondeur, le 21-11-1954. - Plusieurs 
tchantillons fixts sur des sortes de baguettes 
composCes de petits grains agglomtrts. 

Descr ip t ion:  
Chaque colonie (Fig. 7, b) montre un Ctroit stolon 

(st.), large de 0,5 mm, mince, transparent, portant 
B intervalles tloignts de petits polypes (p.) gtntrale- 
ment rttractts. Ces zo'ides (Fig. 7, a, b, c) ont une 
anthostble courte (ant.), assez large, renfermant 
frtquemment la totalitt de l'anthocodie (an.) rt- 
tractte. Le polype entibrement Cpanoui atteint 4 mm 
de long et prCsente une mince anthocodie cylindri- 
que, ltgkrement renflCe a son extrtmitt distale ou 
elle se termine par un bouquet de huit tentacules 
courts (t.). 

Les spicules des stolons (Fig. 8, a, b, c, d, e, f) 
sont des sortes de petites baguettes blanches, peu 

Fig. 8. Spicules de Clavulnria parva n.sp. (x 165).  a, b, c, d, 
e, f: spicules des stolons; g, h, i, 1, m, n:  spicules des polypes; 

k: spicules des tentacules. 

verruqueuses, longues de 0,15 B 0,3 mm, droites ou 
courbes, B extrtmitts arrondies, pointues ou dente- 
Ites, B contours festonnts. La paroi des polypes est 
arnite de scltrites peu Cpineux, longs de 0,I B 0,26 
mm (Fig. 8, g, h, i, 1, m, n) disposts en huit chevrons 
dans I'anthostble, la base et le sommet de l'antho- 
codie, et alignts transversalement dans la portion 
anthocodiale moyenne. Les tentacules sont pourvus 
de t r b  petits spicules (0,05 mm) horizontaux (Fig. 
8, j, k). 

Les divers tchantillons ont une teinte blanc gris- 
&re. 

Rappor t s  e t  diff trences:  
Cette espkce se rapproche par ses minces stolons 

de C. tubaria Wright et Studer et de C. flexibilis 
Tixier-Durivault mais s'en tloigne trks nettement 
par la forme, la disposition et l'ornementation de 
ses polypes ainsi que par ses spicules. 

Clavulavia tubaria -Wright et Studer. 1889 
L (Figs. 9-1 1) 

Fig. 7. Clavularia parva a s p .  a :  polype rCtract6; b: portion 
de colonie; c :  un polype semi-6panoui; d: un polype 6panoui; 

Clavularia tubaria Wright et Studer, 1889, p. 256, pl. 

p.: polype; st.: stolon; ant.: anthostkle; an.: anthocodie; XL1l, fig. lo; STUDER l9O1> p. 14; T H o ~ s o ~  1927, 
t.: tentacule. p. 6, pl. IV, fig. 5. 



M a t t r i e l :  
Station 436, B l'est de Cebu, Philippines (1Q012'N, 
124"14'E), 710 m de profondeur, le 9-VIII-1951. - 
Un grand nombre de polypes 6x6s par leur stolon 
sur des Eponges. 

Descr ip t ion:  
kes stolons, minces, aplatis, ont un aspect rCticulC 

(Fig. 9, a, st.). GroupCs dans I'un des exemplaires 
les polypes (Fig. 1, p.). sont plus gkntralemeat 
sensiblement iloignts les uns des autres. Ils se com- 
posent d'une trks longue anthostkle rigide haute de 
14 B 17 mm, B diamktre graduellement agrandi (Fig. 
9, b, c, ant.) et huit sillons horizontaux, surmontte 
d'unz trks courte anthocodie (Fig. 9, b, c, an.] ter- 
minte par huit tentacules (Fig. 9, c, d, t.) courts 
portant deux rangCes lattro-ventrales de cinq pin- 
nules grsles (Fig. 9, d, pi.). 

Les spicules sont noinbreux et varits. Dans les 
stolons sont d'abondants scltrites plus ou moins 
massifs longs de 0,15 B 0,26 mm (Fig. 11, q, s, t, u), 
tuberculCs, alors que les anthostkles renferrnent des 

Fig. 10. Spicules des anthost6Ies de Clavularia tubaria Wright 
et Studer (x 165). 

spicules plus serrCs, plus volumineux, longs de 0,2 B 
0,26 mm (Fig. 10, a, b, c, h), plus verruqueux, 
m&1Cs B des Cltments plus minces et plus Cpineux, 
longs de 0,15 B 0,24 mm (Fig. 10, d, e, f, g, i, j, k, 
1; fig. 11, b, m, n, o, p, r). Les anthocodies sont ar- 
mCes de huit chevrons de petits scltrites peu ver- 
ruqueux (Fig. 11, h, i, j, k, 1) longs de 0,1 B 0,16 mm 
alors que les spicules des tentacules, dispos6s trans- 
versalement, sont plus petits (0,09 a 0,12 mm) (Fig. 
11, e, f, g). Quelques scltrites parskment le pharynx 
(Fig. I I, a, c, d), trks petits ils ne dkpassent pas 0,05 
2 0,07 mm. 

La coloration de la colonie est blanc jaungtre. 

Dis t r ibut ion:  
Cette espkce avait ttC prkctdemment rCcoltCe p r b  

de l'ile Sombrero (Petites Antilles) B 18"24'N, 
63"28'W, B 801 m de profondeur; aux A~ores  dans 
diverses stations: dans le dttroit de Pico Tayai a 

Fig. 9. Clavularia tubaria Wright et Studer. a : portion de cofo- 
nie; b: un polype; c: une extremite anthocodiale de polype; 39"18'05"N, 33"37'15"W a 1372 m;dans le m&me 
d: un tentacule; p.: polype; pi.: pinnule; ant.: anthostkle; dCtrOit 39022'48"N, 33"45'30"W 1384 m, a 
an.: anthocodie; t.: tentacule; st.: stolon, j.p.: jeunepolype. 3g027'N, 26°30'15"W 1165 m, 37"28'30"N, 



Figure 11. Spicules de Clavularia tubaria Wright et Studer 
(x 165). b, m, n, o, p, r :  spicules des anthost8les; h, i, j, k, 1: 
spicules des stolons; a, c, d: spicules du pharynx; e, f, g: 

spicules des tentacules. 

25 "3 1'45"W a 1732 m, enfin 36"08'N, 8 "02'45"W 
a 1500 m. 

L'Ctude prCc6dente permet non seulement dYCten- 
dre la repartition gkographique de cette espbce mais 
encore d'en prtciser les caractbres spCcifiques. 

Genre Savcodictyon Forbes, 1847 

Sarcodictyon palliaum n. sp. 
(Figs. 12-14) 

MatCriel: 
Station 471, Fosse de Sonde (10°26'S, 114"15'E), 
2810-2990 m de profondeur, le 10-xx-1951. - 

Plusieurs spkcimens rCpartis sur les deux faces de 
petits cailloux. 

Descript ion:  
Chacun des exemplaires comprend un stolon 

blanc jaun2tre, aplati, irrtgulier, plus ou mains 
ramifiC, large de 0,5 A 3 mm (Fig. 12, a, b, st.) por- 

Fig. 12. Sarcodictyonpailidum n. sp. a :  portion de colonie vue 
de dessus; b: un polypevu de dessns; st.: stolon; p.: polype. 

tant de place en place de petites protubCrances coni- 
ques, rigides, mesurant 0,5 mm de haut et 1 mm de 
diambtre maximum (Fig. 12, a, b, p.). Chacune de 
ces Cminences reprtsente l'anthostkle d'un polype 
dont l'anthocodie est complktement rCtractCe. 

Les spicules sont blancs, nombreux, aplatis, a 
bords festannis, trks serrts les uns contre les autres 

Fig. 13. Spicules des stolons de Sarcodictyon pallidurn n. sp. 
(x 165). 



ments squelettiques des polypes sont des masses 
calcaires longues de 0,l 8 0,3 mm au niveau des 
anthostkles (Fig. 14, c, d, e, f, g, h, i, j, k, p, t, u) 
et des sclCrites plus petits (0,08 8 0,15 mm) dans les 
courtes anthocodies (Fig. 14, b, 1, m, n, q, r) et les 
brefs tentacules (Fig. 14, a, o, s). 

Les colonies ont une teinte blanc grisgtre. 

R a p p o r t s  e t  diffkrences: 
Sarcodictyon pallidurn se distingue facilement des 

sept espbces actuellement dtcrites. Par ses spicules 
non fusionnCs il se rapproche de S. gotoi (Okubo) 
et de S.  paczj5curn Hickson et s'Cloigne de S.  cate- 
naturn Forbes, S. gardineri Gohar et S. dururn Hick- 
son. La forme mgme de ses scltrites permet de le 
distinguer facilement de S. gotoi et de S. pac$cum. 
Ayant observC de nombreux Cchantillons de S. 
catenatum et de Rolandia corallo~des Lacaze-Dut- 
hiers je puis affirmer que I'opinion de A. BERENGUIER 
(1954) concluant B IYidentitC des deux genres est 
complbtement fausse. En effet les dessins figurant 
les spicules appuyant cette conslusion reprksentent 
typiquement des sclCrites de Sarcodictyon catenaturn; 
les ClCments squelettiques de Rolandia coralloi'des 
sont tout-&-fait difftrents et l'erreur provient d'une 
mauvaise dttermination de l'tchantillon Ctudi6. I1 
n'y a donc aucune raison valable pour maintenir 
l'hypothbe fantaisiste suivant laquelle : ((Rolandia 

Fig. 14. Spicules de Snrcodzctyon pullidum n. sp. (x 165). c, dy cora~lo~des est la forlne de Savcodictyon catenaturn 
e, f, g, h,  i, j, k, p, t, u: spicules des anthosteles; b, I, m,n, q, r :  parvenue B son dCveloppement optimum gr2ce & des 

spicules des anthocodies; a, o, s. ~p~cules  des tentacules. 
conditions de milieu beaucoup plus favorables B 
l'espbce D! Toutes les espbces de Sarcodictyon pr6- 

mais non fusionnks. Dans les stolons ce sont des sentent un mgme aspect exttrieur trbs different de 
scltrites irrkguliers, de taille variable (0,l 8 0,3 mm) celui de Rolandia. apsect totalement ignorC par A. 
ornts de rares varrues arrondies (Fig. 13). Les 615- BEREKGUIER. 

Ordre des AECYONACEA 

Descr ip t ion:  
Famille des ALCPTONIIDAE Les deux colonies pr6sentent des caractkres tout- 

Lamsuroux, 18 12 8-fait exceptionnels. 

Genre Hetevopolypas n. gen. 

~etevopol jpas  insolitas n. sp. 

(Figs. 15-28) 
Mater ie l :  

Station 554, au sud de la Grande Baie Australi- 
enne (37"28'S, 13S055'E), 1320-1340 m de pro- 
fondeur, le 5-XII-1951, tempkrature ca. 3.5" C. - 
Deux tchantillons. 

a) col  onie : Incomplet, I'exemplaire le plus vo- 
lumineux (Fig. 15, a) consider6 comme type, a la 
forme d'un champignon aplati (chanterelle ou gi- 
rolle) B gros bords ondulks, rabattus. Le capitule, 
Cpais, de surface suptrieure (s.  s. c.) 1Cgbre~ent 
bombke et dCprimCe suivant son grand axe, mesure 
105 mm de diamktre maximum. Haute de 46 mrn 
sa surface infkrieure (s. i. c.) est assez finement et 
rtgulibrement plissCe longitudinalemellt (Fig. 15, b). 



Fig. 15. Heteropolypus insolitus n. gen., n. sp. a: colonie vue de 
dessus; b : colonie vue de profil; au.: autozoide; s. s. c.: surfaec 
superieure du capitule; s. i. c.: surface inferieure du capitule. 

Fig. 16. Spicules d'Heteropolypus insolitus n. gen., n.sp. (x 195). 
a, b, c, d: spicules du cortex de la face superieure du capitule; 
e, f, g, h: spicules des parois des canaux du capitule; i, j : spi- 
cules anthocodiaux des autozoides; k, 1, m:  spicules des pa- 

rois des canaux du pied. 

Fig. 17. Spicules d'Heteropolypus insolitus n.gen., n.sp. (x 290). 
a, c, d, f:  spicules du cortex du pied et de la face infkrieure du 
capitule; k, q :  spicules anthocodiaux d'autozoides; e, n, o: 
spicules tentaculaires; h, i: spicules du pharynx des autozoi- 
des; g: spicule du pharynx de siphonozoide; b: spicule de 
tentacule d'autozoide; j, 1, m, p: spicules des tentacules des 

m6sozoides; q: spicule d'anthocodie de mesozoide. 

Le pied (p.), mince, aplati, accidentellement tron- 
qui, est long de 10 mm et large de 43 mm. L'ensemb- 
le de la colonie est charnu et sa surface supirieure 
est rugueuse au toucher. 

b) spicules: Le cortex de la face supkrieure du 
capitule reilferme de trks nombreuses baguettes 
rouges, peu Cpineuses, longues de 0,4 2 0,5 mm, 2 
extrimitis effiltes (Fig. 16, a, b, c, d) profondiment 
implantCes en faisceaux convergents presque per- 
pendiculaires B la surface du capitule, assuraiit 
ainsi la protection des siphonozoides par la consti- 
tution d'une succession de cages englobant les petits 
polypes. 

Les parsis des canaux, ainsi que la misoglie in- 
terne du capitule, sont assez abondamment pour- 
vues de baguette rouges & peu prks semblables aux 
pricidentes (Fig. IS, e, f, g) et de quelques massues 



a 
Fig. 18. Heteropolypus insolitus n.gen. n.sp. a :  anthocodie 
d'autozoide; b :  tentacule d'antozolde; co.: couronne ou 
pseudocalice; t .  v. an.: face ventrale anthocodiale; t .  d. an.: 
face dorsale anthocodiale; t .  v . :  face ventrale; f. d.: face 

dorsale; t. : tentracule; pi. : pinnule. 

allongtes, peu verruqueuses, ne dtpassant pas 0,28 
mm de long (Fig. 16, h). Le cortex du pied et celui 
de la face infkrieure du capitule renferment de nom- 
bseuses petites ttoiles rouges, trbs branchues, mesu- 
rant 0,06 B 0,08 mm de diamktre (Fig. 17, a, c, d) 

Fig. 19. RCgion buccale d'un autozoi'de d'Heteropolypus inso- 
litus n. gen., n. sp. f.: tentacule; b.: bouche; cl. v .:  cloison 
vertrale; cl. I.: cloison latkrale; ph.: pharynx; c. g.: cavitk 

gastrique. 

et quelques massues longues de 0,12 mm (Fig. 17, 
f). Dans les parois des canaux de la portion du pied 
conservte dans I'tchantillon sont de petites bagu- 
ettes minces, longues de 0,33 B 0,37 mm, ltgkrement 
plus Cpineuses que celles du capitule (Fig. 16, k, 1, 

m) 
c) p o 1 yp e s : E'examen mtticuleux du capitule de 

I'tchantillon nous a permis de constater qu'il com- 
porte trois types de polypes. En effet aux gros auto- 
zoides stLriles et aux abondants petits siphono- 
zoides fertiles s'ajoute une troisikme sorte de zo'ides 
que nous appellerons ctmtsozoides)) par suite de 
leur constitution anatomique et de la dtnomination 
donnte par HICKSON (1916) B la troisibme cattgorie 
de polypes secondaires existant chez quelques espb- 
ces de Pennatulidae (= scheitelzoides de JUNGER- 
SEN) et de Pteroeididae (= rhachidiozoides de NIE- 
DERMEYER) . 

d) autozoides: Le capitule porte, ?i la limite 

Fig. 20. Pharynx d'autozoide d7Heteropolypus insolitus n. gen. 
n. sp. f.: tentacule; b.: bouche; an.: anthocodie; ph.: pharynx; 
co.: couronne ou pseudo-calice; cl. v.: cloison ventrale; el. 1.: 
cloison latkrale; 0 . :  orifice infkrieur du pharynx; c. g.: cavitk 

gastrique. 



Fig. 21. Portion postkrieure du pharynx d'un autozolde 
d'Heteropolypus insolitus n.gen., n.sp. ph.: pharynx; c. g.: 
cavitk gastrique; ect.: ectoderme; el. d.: cloison dorsale; cl. I.: 
cloison latkrale; cl. v.: cloison ventrale; 0.: orifice infkrieur 

du pharynx. 

ptriphkrique de sa zone CtalCe une vingtaine de trks 
gros autozoides dirig6s vers le bas de la colonie, 
semi-Cpanouis (Fig. 15, au.), rigides, atteignant 34 
mm de long et 10 mm de diamktre maximum. Emer- 
geant de la surface capitulaire gonflCe en une sorte 
de couronne (Fig. 18, a, co.) correspondant & un 
pseudo-calice (verruca) extremement bas et rtduit 
dans lequel elles ne sont qu'en partie rttractiles, les 
anthocodies prCsentent une zone inftrieure mince 
surmontCe d'une portion supkrieure plus renACe 
portant huit tentacules volumineux (t.j mesurant 
12 mm de long et pourvus de vingt-cinq paires de 

pinnules (Fig. 18, b, pi.) minces, plus ou moins 
allongtes. Les faces ventrales anthocodiale et tenta- 
culaires (f. v. j comportent un ectoderme transpa- 
rent alors que les faces dorsales anthocodiale (5 d. 
an.) et tentaculaires (f. d.) montrent une paroi rigide. 
La couronne basilaire et les faces dorsales anthoco- 
diale et tentaculaires sont en effet abondamment 
armCes de sclCrites orientis en petits faisceaux prod- 
minents, comparables & ceux de la face supCrieure 
du capitule. Chacun des ClCments anthocodiaux, 
pigment6 de rouge, est une sorte de baguette longue 
de 0,6 mm (Fig. 16, i, j) & extrCmitCs peu CffilCes et a 
bord 16gkrement festonnC (Fig. 17, k). Les spicules 
tentaculaires dorsaux, plus courts, ne dtpassent pas 
0,15 A 0,6 mm de long (Fig. 17, e, n, o) et sont de 
petites baguettes orntes de nombreuses petites 
asptritts arrondies. La face ventrale anthocodiale 
prksente de plus petites baguettes melCes B de nom- 
breux petits ClCments CtoilCs (Fig. 17, q). Enfin les 
pinnnles portent sur uiie partie de leur face dorsale 
des spicules semblables & ceux des tentacules, n'ex- 
cCdant pas 0,I mm (Fig. 17, b). Le pharynx est par- 
semC de courtes baguettes (0,88 & 0,l mm) verru- 
queuses (Fig. 17, h, i). L'anatomie de I'autozo'ide 
est particulii.rement intiressante car elle diffkre de 
la structure gCiiCrale commune aux autozoides 
dYAlcyonaires. En effet la bouche (Fig. 19, bj ,  large 
et bCante, donne accks a un pharynx dCmesurtment 
long (40 environ), pliss6, fortement aplati dorso- 
ventralement dans sa portion antkrieure (Fig 20). 
Dans cette zone les plis sont cependant moins 

Fig. 22. Coupe transversale d'une portion antkrieure d'autozolde de pharynx d'HeteropoJjpus insoli'r~s n. gen., n. sp. ect.: 
ectoderme; end.: endoderrne; m.: m6soglke; ph.: pharynx; cl. v.: cloison ventralc; ci.  I. v.: cloison latkroventrale; cl. I. d.: 
cloison IatCrodorsale; cl. d.: cloison dorsale; ch. v.: chambre ventrale; ch. d: chaclbre dorsale; ect.ph.: ectoderme pharyngien. 



Fig. 23. Coupe transversale d'une portion infkrieure de pharynx d'autozoide d'Heteropolypus insolitus n. gen., n. sp. end.; 
endoderme; m.: mCsog1Ce;ph.: pharynx; el. v.: cloison ventrale; cl. I. v.: cloison latkroventrale; el. I. d.: cloison latkrodorsale: 

ect. ph.: ectoderme pharyngien. 

accentu6s que dans la portion postCrieure (Fig. 21). 
Des coupes transversales dans ces deux rigions mon- 
trent trks nettement l'existence et l'importance de 
ces plis (Fig 22) formant mEme des sortes de diver- 
ticules dans la portion terminale (Fig. 23, d. ph.). 
DCpourvu de siphonoglyphe ce pharynx s'ouvre 
dans la cavitC gastrovasculaire par un orifice r6duit 
(Fig. 21, o.), dissimult par les derniers plis. Au 
niveau du pharynx les colonies sont pourvues de 
muscles rttracteurs et protracteurs particulikrement 
puissants dans la zone pharyngienne infkrieure. 
D'autre part il n'existe aucun filament m6sentCrique 
ni aucune gonade sur le bord libre des cloisons. Le 
r61e de ces volumineux autozoIdes semble donc 
essentiellement nourricier, Ctant limit6 B l'ingestion 
et a la digestion des aliments. 

e) sip h o 11 o z o i d e s : La surface supCrieure du 
capitule est abondamment et rtguli6rement htris- 
sCe de petits siphonozolides (13 B 17 au crn) qui lui 
communiquent sa rugositt (Fig. 24, a, si.). Chacun 
d'eux se prtsente comme une petite Cminence coni- 
que (Fig. 24, b) haute de 0,3 B 0,5 mm, large de 
0,3 B 0,5 mm, emprisonnCe dans une sorte de cage 
spiculaire dont les t1Cments squelettiques sont les 
petites baguettes dCcrites dans le cortex de la face 

Fig. 24. Heteropolypus insolitus n. gen., n. sp. a :  portion de 
surface supCrieure de capitule; b: siphonozoide; c: tentacule 

de inCsozoide; mes.: mesozofde; si.: siphonozoide. 



b 

Fig. 25. Heteropolypus insolitus n. gen., n. sp. a :  portion de 
surface sup6rieure de capitule; b: pharynx de siphonozoide; 
c: pharynx de m6sozoIde; mds.: mesozoide; si.: siphonozoide; 
b.: bouche; ph.: pharynx; sp.: spicule; o.: orifice inf6rieur du 
pharynx; cl. v.: cloison ventrale; cl. I. d.: cloison lat6rodor- 
sale; el. I. v.: cloison lat6roventrale; el. d.: cloison dorsale; 
t. m. d.: filament m6sent6rique dorsal; c. g.: cavit6 gastrique. 

supCrieure du capitule. Dtpourvus de tentacules ces 
siphonozoides prisentent un pharynx court (0,25 B 
0,4 mm) aplati dorsoventralement (Fig. 25, a, ph.) 
bord6 d'un siphonoglyphe important couvrant la 
moitit ventrale de la paroi pharyngienne (Fig. 26, 
si.) et capable d'entretenir par le battement de ses 
longs cils un violent courant d'eau inhalant. L'ori- 
fice buccal est trbs contract6 (Fig. 25, b.) alors que 
l'orifice pharyngien terminal est large et ovalaire 
(Fig. 25, 0.) la paroi dorsale du pharynx est ornCe 
de quelques trks petites baguettes presque lisses ne 
dkpassant pas 0,08 mm de long (Fig. 17, g). Les 
cloisons sont dtpourvues de muscles et les sipho- 
nozoides ne sont pas rCtractiles. Seuls existent des 
filaments mCsentCriques dorsaux ne dtpassant pas 
0,5 mm (Fig. 25, a,$ m. d.) dont les cils entretien- 
nent un courant d'eau exhalant. De plus les cloisons 
ventrales des siphonozoides donnent naissance B des 
gonades reprCsentCes par des amas arrondis. Les 

siphonozoides ont donc deux fonctions essentielles, 
assurant d'une part la reproduction et d'autre part 
les Cchanges respiratoires de la colonie. 

f) mCsozoides: Les polypes de la troisibme 
catCgorie sont particuliers B cette colonie. En effet 
parmi les sept ordres d'Octocoralliaires, seul celui 
des Pennatulaires prtsente chez quelques espkces 
une troisikme sorte de zoides en partie comparables 
B ceux dYHeteropolypus. Par suite de leur morpho- 
logie, de leur r81e et de leur situation coloniale 
intermediaire entre les deux autres types de polypes 
nous avons adopt6 pour les dksigner le terme de 
mtsozoides. En effet ces polypes se situent sur la 
face supirieure du capitule de la colonie entre trois 
B dix siphonozoi'des (Fig. 24, a, mes.) sous forme 
d'une rosace de huit tentacules prokminents (Fig. 
25, a, mes.), atteignant 0,9 8 0,12 mm, massifs, 
dtpourvus de pinnules (Fig. 25, c) et garnis de 
baguettes verruqueuses (Fig. 17, j, 1, m, p) longues 
de 0,01 B 0,024 mm. L'anthocodie est B peu pr2s 
inexistante, Ctant rCduite 8 une petite colonne haute 
de 0,08 B 0,l mm, prtsentant parfois un ou deux 
spicules longs de 0,01 mm, fortement tubercults 
(Fig. 17, q). La bouche, large, donne accbs dans un 
pharynx long de 1,8 mm et large de 0,7 mm (Fig. 
25, c), 1Cgbrement plisst, pourvu sur sa face dorsale 
de trbs petits spicules. Ce pharynx, aplati dorso- 
ventralement (Fig. 27, si.) prksente un siphono- 
glyphe peu ttendu entretenant un leger courant 
inhalant. L'orifice pharyngien terminal est large. 
Ees muscles des cloisons sont bien dtveloppks (Fig. 
27, m. cl.). Les filaments mksenttriques ventraux et 
latCraux font dtfaut, seuls existent deux courts fila- 
ments mksenttriques dorsaux ciliCs (Fig. 25, c,$ m. 
d.) produisant un faible courant exhalant. Les pro- 
duits gCnitaux, comme chez les autozofdes, sont 
absents. Par leur taille intermidiaire entre celle des 
autozoides et des siphonozoides les mtsozoides se 
situent nettement entre ces deux sortes de polypes. 
Par leur pharynx plisst B orifices anttrieur et postt- 
rieur larges et 8 hautes cellules ectodermiques, ainsi 
que par leurs muscles rktracteurs et protracteurs 
dCve1oppi.s les mCsozoides se rapprochent des auto- 
zoi'des. Par contre par la prtsence de courts filaments 
mCsenttriques dorsaux ces mtsozoides s'apparen- 
tent aux siphonozoides. De fait s'ils jouent un r6le 
certain, bien que secondaire, dans la fonction de 
nutrition ils ont un r61e plus important dans la 
fonction de respiration car ils permettent le passage 
de larges courants exhalants. Les &changes respira- 
toires sont en effet rtalists gr2ce B la propagation 
des courants inhalants et exhalants entrainant 



Fig. 26. Coupe transversale au niveau du pharynx d'un siphonozofde d'Heteropobppus insolitus n. gen., n. sp. end :  endoderme; 
c. end.: canal endodermique; co. end.: cellule endodermique; m.: mesoglee; cl. d.: cloison dorsale; cl. 1. d.: cloison latero- 
dorsale; cl. I. v.: cloison lateroventrale; cl. v.: cloison ventrale; si.: siphonoglyphe; c. sp.: cavite spiculaire; ph.: pharynx; 

ect. ph.: ectoderme pharyngien; si.: siphonglyphe; ch. d.: chambre dorsale; ch. v.: chambre ventrale; ph.: pharynx. 

1'arrivCe et l'expulsion d'une grande quantitC d'eau 
dans les nombreux canaux endodermiques (Fig. 27) 
qui font largement communiquer tous les polypes 
entre eux & n'importe quel type qu'ils appartien- 
nent. Les autozo'ides ttant en nombre restreint, bien 
que de taille considerable, ne peuvent assurer la 
totalit6 de la nutrition de la colonie que par I'inter- 
mediaire de ces m&mes canaux endodermiques dans 
les parois desquels s'effectue une digestion intra- 
cellulaire. Enfin ces canaux et les mCsozoi'des jouent 
encore un r61e trbs important dans la reproduction. 
En effet les gonades, resultant de la prolifkration des 
cellules endodermiques du bord libre des cloisons 
des siphonozo'ides, sont reprbsentks par des amas 
arrondis qui se dCtachent des cloisons et se libkrent 
ainsi dans les cavitts gastrocasculaires. La bouche 
des siphonozoi'des Ctant gCnCralement trop Ctroite 

pour leur livrer passage, ces ClCments, m2les ou 
femelles, circulent dans les cavitCs endodermiques 
et s'kchappent facilement par la bouche des mCso- 
zo'ides. Chez Heteropolypus insolitus nous pouvons 
supposer qu'il y a hermaphrodisme et protogynie 
car une prC-planula a CtC rencontrte dans les canaux 
de la base du capitule. Les produits gCnitaux encore 
prCsents Ctaient de trks nombreux sacs spermatiques 
volumineux; les oeufs avaient totalement disparu. 
Comme Covallium vubrum et quelques Xeniidae 
(Xenia, Heteroxenia, Anthelia, Sympodium) Hetevo- 
polypus serait vivipare. 

Le second Cchantillon (Fig. 28), mesurant 23 mm - 
de hauteur totale, est une jeune colonie & forme de 
champignon, B capitule lkgbrement convexe et a 
pied long de 14 mm, rid6 longitudinalement et 
divisC & sa portion terminale en trois languettes 



Fig. 27. Coupe transversale d'un mesozoi'de d'Heteropolypus insolitus n. gen., n. sp. end.: endoderme; c. end.: canal endoder- 
mique; m.: mesoglee; el. d.: cloison dorsale; el. I. d.: cloison lattrodorsale; el. v.: cloison ventrale; cl. I. v . :  cloison latero- 
ventrale; si.: siphonoglyphe; ph.: pharynx; ecf. ph.: ectoderme pharyngien; c. si.: cavite gastrovasculaire d'un siphonozoIde; 

c. sp.: cavite spiculaire; ch. d.: chambre dorsale; ch. v.: chambre ventrale; m. el.: muscle de la cloison. 

vraisemblablement ttal6es B l'origine sur le support. 
Quatre gros autozojides pendent B la pCriphCrie du 
capitule, la bouche ouverte vers le bas. La surface 
supbieure capitulaire est h6risde de nombreux 
siphonozojides frCquemment entrebaillCs et de mCso- 
zoides B bouche largement dilatte. Les spicules sont 
parfaitement semblables A ceux de 1'6chantillon type. 

Les colonies ont une teinte gCnCrale rouge brique 
due B la coloration rouge de tous les spicules. 

Posi t ion systCmalique: 
Le genre Heteropolypus que nous avons crC6 pour 

ces Cchantillons appartient B la famille des Alcyo- 
niidae et se distingue nettement de tout autre genre 
d'hlcyonacea par la prksence tout-A-fait exception- 
nelle de trois types de polypes. 11 se situe au voisi- 
nage des genres Bathyalcyon, Covotalcyon et Antho- 
mastus se rapprochant plus particulikrement de ce 
dernier par suite de sa forme coloniale. 

Diagnose: 
Hetevopolypus 11. gen. Alcyoniidae B forme de 

champignon, A pied long, encrotitaiit & la base et B 
capitule Cpais et charau. Polypes trimorphes. Auto- 
zoi'des trks gros, peu nombreux, dirigts vers le bas, 
en partie rttractiles, stkriles, & trbs long pharynx, 

Fig. 28. Jeune colonic d,Beteropolypus ~ C P O U ~ V U S  de filaments m6sent6riques. Trks abon- 
insolitus n. gen., n. sp. dants petits siphonozoi'des fertiles, dCpourvus de 



tentacules, & filaments mCsentCriques dorsaux. As- 
sez nombreux mtsozo'ides de petite taille, stkriles, 
tentaculCs, B filaments mCsentkriques dorsaux. Spi- 
cules du capitule en baguettes peu Cpineuses. SclC- 
rites du cortex du pied en petites Ctoiles. Spicules 
des polypes en baguettes et en Ctoiles. 

Famille des XENIIDAE Ehrenberg, 1828 

Genre Antltelia Lamarck, 18 16 

Anthelia profrcnda n. sp. 
(Figs. 29-30) 

MatCriel: 
Station 179, a Durban (35"44'S, 34"16'E), 3800 
m de profondeur, le 24-1-1951. - Une colonie 
fractionnCe dCpourvue de support. 

Description:  
L'exemplaire mesure 85 mm de long et prCsente 

une mince membrane basale (Fig. 29, a, m. b.) 
aplatie, large de 2 mm environ, a contours irrCgu- 
liers. Les polypes, non rktractiles, trapus, ont 5 mm 
de longueur totale et 2 B 3 mm de diambtre de base. 

Fig. 29. Anthelia profunda n. sp. a :  portion de colonie; b: un 
tentacule; c: un polype; p.: polype; t.: tentacule vu de profil; 

m. b.: membrane basale; an.: anthocodie. 

Fig. 30. Spicules d'rlnthelinprofunda n. sp. (x 68). b, r : spicules 
de la membrane basale; a, c, n, p, t, u, v: spicules de l'antho- 
codie; d, e, f, g, h, i, j, k, 1, m, q, s: spicules des tentacules; 

o : extremitk spiculaire. 

11s sont intgalement rkpartis, tant6t groupCs, tant8t 
isolCs. I1 est impossible de distinguer anthostble et 
anthocodie les parois ayant le m&me aspect et les 
spicules ayant la m&me rkpartition. Les tentacules, 
longs de 2 mm, sont forts, sans pinnules apparentes, 
aplatis lateralement (Fig. 29, b). 

Dans la totaliti de la colonie les spicules sont du 
m&me type. Ce sont des baguettes lisses, aplaties, B 
extrCmitts plus ou moins arrondies de structure non 
homogbne (Fig. 30, 0). Dans la membrane basale 
ces baguettes sont peu nombreuses et varient entre 
0,42 et 0,85 mm (Fig. 30, b, r). L'anthocodie de 
chaque polype est abondamment pourvue de bagu- 
ettes de 0,3 B 1,2 mm (Fig. 30, a, c, n, p, t, u, v) 
dispostes en tous sens. Les tentacules, enfin, possb- 
dent de trks nornbreuses baguettes serrees oscillant 
entre 0,06 et 0,36 mm horizontalement alignCes les 
unes contre les autres sur les faces lattrales tenta- 
culaires, rangtes longitudinalement sur la zone 
tentaculaire mtdiane. 

La coloration de la membrane basale est gris 
brun2tre alors que les polypes sont blancs. 

Rappor ts  e t  diff irences:  
Cette espbce se rapproche des espkces d'Anthelia 

pourvues de spicules polypaires telles qu'dnthelia 
glauca Savigny, A. formosa Utinorni, A. avmata 
Thomson . . . mais en diffkre cependant trbs nette- 
ment par la disposition particulikre de ses sclkrites. 



LES OCTOCOWALLIAIWES ABUSSAUX 

La prospection marine concernant les Octocoral- Telesto vigida Wright et Studer: 3062 m, 3075 m, 
liaires est encore fort incompltte et les expiditions OcCan Atlantique (W des A~ores). 
scientifiques atteignant des niveaux bathymktriques Telestula septentvionalis Madsen: 2448 m, OcCan 
profonds sont rares, aussi ne connaissons-nous Atlantique N (E du Groenland, 64"34'N, 31 "12' 
actuellement qu'un petit nombre d'esptces rCcoltCes W). 
dans les eaux abyssales profondes dCpassant 2000 m. 
L'exptdition de la Galathea est d'un apport prC- Ordre des ALCYONACEA 
cieux h ce sujet. Lamouroux, 1 8 12 

Ordre des STOLONIFERA 
Hickson, 1894 

Famille des CLAVULARIIDAE Hickson, 1894 

Claculavia avctica Sars: 2051 m, Octan Atlantique 
nord (au sud de I'Islande, 61 "33'N, 19 "W). 

Clavularia expansa Thomson et Dean : 2798 m, Mer 
de Banda (6"24'S, 124'39'E). 

Ciavulavia jexibilis Tixier-Durivault : 3390 m, Ca- 
nal de Mozambique (14"20'S, 45'9'E). 

Clavularia mavioni von Koch: 2165 m, OcCan Atlan- 
tique E (au large de Mogador, Maroc, 31 "43'N, 
10°46'W). 

Clavulavia levidensis Madsen: 2258 m, Ddtroit de 
Davis (63 "06'N, 56"W). 

Clavulavin notanda Tixier-Durivault: 4510 m, Mer 
de Tasmanie (43 "583, 165 "24'E). 

Clavulavia venustella Madsen: 2258 m, DCtroit de 
Davis (63"06'N, 56"W). 

Savcodictyon pallidum Tixier-Durivault : 28 10-2990 
m;  Fosse de Sonde (10°26'S, 114"15'E). 

Ordre des TELESTACEA 
Milne-Edwards et Haime, 1857 

Fainille des TELESTIDAE 
Milne-Edwards et Haime, 1857 

Famille des ALCYO NIIDAE Lamouroux, 18 12 

Anthomastus agavicus Studer: 2317 m, OcCan At- 
lantique W (au large de Terre-Neuve, AmCrique 
du Nord). 

Anthomastus canaviensis Wright et Studer: 2800 m, 
Octan Atlantique E (S des Canaries). 

Anthomastus gvandijovus Verrill: 2875 m, OcCan 
Glacial Arctique. 

Famille des NEPHTHEIDAE Gray, 1862 

Gevsemia fvuticosa (Sars): 2258 m, 2702 m, Detroit 
de Davis (63"06'N, 56"W; 61 "501N, 56"21fW); 
2386 m, 2465 m, OcCan Glacial Arctique (67" 
57'N, 06'44'W; 69"31fN, 7'06'W); 3387 m, 
Ocean Atlantique W (au large de Delaware, 
AmCrique du Nord); 3684 m, OcCan Atlantique 
W (39 "49'N, 68 "29'W). 

Famille des XENIIDAE Ehrenberg, 1828 

Anthelia avmata Thomson: 2380 m, Octan Atlan- 
tique (E de MadGre, 32"30fN, 17"W); 3500 m, 
Mer d'okhotsk. 

Anthelia pvofunda Tixier-Durivault : 3800 m, OcCan 
Indien (35"44'S, 34"16'E). 

Telesto humilis Thomson: 2165 m, OcCan Atlantique 
E (au large de Mogador, Maroc, 31" 43'N, 
10°46'W). 
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